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aulres tombèrent successivement sous

9on glaive assassin. C'ctoit un crime

digne do mort de prononcer seulement

lenom de Géia,G^mme il éioit commun
au tliéâtre pour les esclaves qu'on in-

troduisoit sur Ja scène, on fut obligé de

le changer. L'empereur ordonna que
toules les monnoies qui portoient ce

fiom ,
qu'il abhorroit. fussent fondues

,

et qu'on l'eifaçât de toutes les inscrip*

tions. Cependant, n'osant se flatter que
joutes ses précautions pussent faire ou-
blier son crime , il auroit voulu le jus-

tifier , et chargea Papinièn , l'ami de
son père et grand jurisconsulte , de
lui composer une apologie. Ce grand

homme répondit : m II n'est pas aussi

a facile de justifier un parricide que de
« le commettre, et c'est en commettre
(( un second que de difiamer un inno-
ce cent , après lui avoir arraché la vie »•!

L'empereur lui fit sur-^le-champ couper
la tçtQ.,"-if!,^fH^i'ii' -î^-i^^V:^fi*'f"5V'^ *^v.i

*- Un fils de l'empereur Pertinaxpaiya de

sa vie une plaisanterie amère échappée à

l'occasion d'une infâme adulation du
sénat, qui, pour quelques médiocres
exploits , donna à Caracalla les titres

de Sarmalique et Pàrthique, a II fau-

te droit, dit le railleur, y joindre celuil

% }de Gétique ». Ce mot pouvoit avoirl
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